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n°71
Mai - Juin - Juillet - Août 2024

Edito
Revenons à l’essentiel, pour pouvoir vivre aujourd’hui et avancer vers 

l’avenir avec espérance.
Notre monde aujourd’hui immergé dans la nuit du doute et de l’angoisse 

devant les avancées du mal et la souffrance de tant de victimes innocentes, 
ce monde qui est le nôtre peut-il encore entendre et recevoir ce message ? 
Sommes-nous pour lui des passeurs de la lumière reçue de Celui qui a dit : 
« Je suis la lumière du monde » ou allons-nous la mettre sous le boisseau 
parce que nous n’y croyons qu’à moitié ?

Jésus a déclaré « Je suis la lumière du monde » et il a été conséquent avec 
cette déclaration. Mais il a dit aussi que vous êtes « la lumière du monde » 
(Matthieu 5.14). Son œuvre est prolongée par celle de ses disciples, par celle 
de son Église. Sommes-nous encore conscients de notre mission à la suite du 
Christ ?

Être des porteurs de lumière par nos paroles et par nos actes. Est-ce que 
j’ose encore parler de Dieu et du Christ dans mon entourage, de l’espérance 
que la foi apporte à ma vie ? Et si je ne suis pas doué pour parler, mon 
témoignage peut être fait d’actions concrètes, de présence offerte, de temps 
donné, de générosité…

Pour l’avenir de notre paroisse et pour nos vies personnelles, rappelons-
nous ce conseil de la part de Dieu : « Ne t’appuie pas sur ton intelligence, 
mais de tout ton cœur, mets ta confiance dans le Seigneur. Reconnais-le dans 
tout ce que tu fais, et lui, il guidera tes pas ». (Proverbes 3.5-6). Bonne lecture 
et bien fraternellement.

Le pasteur, Aymar Nkangou

Cétoine doré sur une fleur de cornouiller. - Auteur : © JPvC
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Les dates prévues peuvent évoluer en fonction des impératifs et vous seront confirmées.
Cultes : tous les dimanches en mai et juin à Belfort au temple Saint Jean. Attention à l’alternance de lieux en juillet et août entre les paroisses 

de Belfort et du Mont Vaudois, voir tableau ci dessus.
Permanence d’été : de juillet à septembre, pour toute demande, n’hésitez pas à contacter Beatrice Verry, présidente du Conseil presbytéral, 

beatrice.verry@wanadoo.fr, 06 83 22 32 77.
Le conseil presbytéral

CULTES
Vous souhaitez assister à nos cultes ? L’Église protestante unie de Belfort, vous accueille tous les dimanches, à 10 heures, au temple Saint Jean. 

Avec sainte cène le troisième dimanche du mois. Un verre de l’amitié, servi à la fin du culte est l’occasion d’échanges, de rencontres, d’accueil partagé 
autour d’un verre et de quelques grignotages. Merci à ceux et celles qui pourraient de temps en temps apporter de quoi garnir le buffet. Un panier au 
fond du temple se fera un plaisir de recevoir vos petites attentions.

Vous souhaitez partager plus qu’un culte ? Nos activités sont ouvertes à toutes et à tous et à n’importe quel moment de l’année : apprendre et 
échanger autour de la Bible, approfondir votre foi ou tout simplement partager des moments conviviaux. Nous vous attendons, soyez les bienvenus !

Le Conseil presbytéral

Vous appréciez de recevoir le journal de la paroisse. Depuis le numéro 61 de Notes d’Espérance, nous avons inséré quelques photos en 
couleur. Toutefois, l’impression couleurs représente un coût de plus en plus élevé. Pour ceux qui le peuvent, vous pouvez aider à son finance-
ment en réglant un abonnement annuel de 15 €.
Nom : ………………………………………. participe au financement de Notes d’Espérance en versant la somme de 15 € ou de  ……. €.



3

LES RENDEZ-VOUS À NE PAS MANQUER
■ Une journée biblique : Sources et ressources de la foi
Le samedi 8 juin, à partir de 10 h 30, la communauté Saint Benoît de Chauveroche propose une journée biblique, avec Agnès von Kirchbach, 

pasteure.
■ Aumôneries protestante et catholique, groupe de prière comme à Taizé.
Le samedi 15 juin, au prieuré de Chauveroche, accueil dès 18 h 30, à 19 h, pique-nique partagé (apporter soit un plat salé ou un plat sucré 

à partager, ou bien apporter son pique-nique), à 21 h, veillée de prière œcuménique.
■ Le groupe œcuménique d’Étueffont se réunit le lundi 17 juin, au prieuré de Chauveroche. À 16 h, rencontre biblique, à 18 h, vêpres. 

Puis pique nique partagé.
■ Culte famille de fin d’année, avec des confirmations :
Le dimanche 23 juin, à 10 heures, culte au temple Saint Jean. Comme chaque année, ce culte sera animé par les jeunes du club biblique et du 

catéchisme. Le verre de l’amitié sera partagé à la fin du culte. Puis barbecue et repas-partagé, 9 rue Adrien Guidon. Bonne humeur, convivialité 
et fraternité seront de la partie.

■ Vide grenier de la paroisse le samedi 6 juillet. De 8 h à 18 h. Contact : genevieve.grab@gmail.com.
■ Le dimanche 7 juillet à 15 heures, au temple St Jean : culte d’au revoir à nos deux pasteurs Eric et Aymar :
Il sera suivi d’un moment convivial : ce sera l’occasion de les remercier de leur passage parmi nous et de leur souhaiter une étape de vie 

nouvelle pleine de grâce et de bénédiction.
■ Culte d’accueil de Sabine Valois comme pasteure proposante et d’installation du Conseil presbytéral :
Ce culte de rentrée aura lieu le dimanche 15 septembre, en présence de Marc Frédéric Muller, notre inspecteur ecclésiastique. Vous êtes tous 

invités, petits et grands pour ce moment d’accueil, de rencontre, de foi, de reprise et d’envoi des groupes dans leurs missions spécifiques. De 
quoi rentrer sereinement dans nos nouveaux défis.

BAPTÊMES, MARIAGES
Les demandes de baptême, enfants et adultes, ou de bénédiction à l’occasion d’un mariage doivent être exprimées plusieurs mois à l’avance. 

N’arrêtez pas de date avant d’avoir consulté les pasteurs.
De tels événements ne peuvent être isolés de la relation familiale à la vie de l’Église, et en particulier de l’Église locale du lieu de résidence.

Le pasteur, Aymar Nkangou

VISITES, ACCOMPAGNEMENT SPIRITUEL, AUMÔNERIE
Quelles que soient les circonstances, les pasteurs se réjouissent de venir vous rencontrer ou de vous recevoir si vous le désirez. Cela peut 

être l’occasion de faire connaissance, de vous renseigner sur la vie de l’Église, mais aussi de vous accompagner dans des questionnements 
existentiels ou spirituels. Vos échanges avec un pasteur sont confidentiels et gratuits.

Si vous souhaitez des visites régulières, il existe également un groupe de visiteurs dans la paroisse. N’hésitez surtout pas à vous signaler !
Si vous ou un de vos proches êtes hospitalisés et souhaitez une visite de l’aumônier des hôpitaux, merci de le lui signaler. Contact : Isabelle 

Geiger, 03 84 98 33 08, aumonerie.protestante@hnfc.fr.

DANS NOS FAMILLES
Obsèques :
L’évangile de la résurrection a été annoncé au temple Saint Jean, à Belfort, aux familles de :
- Yvette Ronda, née Bourlier, âgée de 86 ans, le 10 février ;
- Daniel Schmitt, âgé de 83 ans, le 14 mars ;
- Jacques Georges Pierre Drouhain, âgé de 76 ans, le 28 mars ;
- Paulette Carlin, née Chavey, âgée de 102 ans, le 12 avril ;
- Janine Lopez, née Beaubernard, âgée de 85 ans, le 24 avril ;
- Denise Risler, âgée de 92 ans, le 2 mai.

Nos prières accompagnent toutes les familles. Et nous osons la confiance en ce Dieu qui marche sur nos routes, au milieu de nos chagrins, 
nos silences, et nous enracinons notre espérance en Jésus-Christ, mort et ressuscité d’entre les morts.

ENFANCE ET JEUNESSE
Club biblique et catéchisme : une aventure qui permet de (re)découvrir la Bible, et à travers elle le témoignage de croyants, qui partagent 

leurs idées sur Dieu. À partir de toutes ces découvertes, l’enfant fait petit à petit son propre chemin dans la foi.
Vous avez des enfants ou petits-enfants entre 6 et 15 ans, vous souhaitez éveiller leurs créativités, et ce, autour des récits bibliques, jeux et 

chants, en compagnie des autres enfants, prenez contact avec l’équipe des animatrices et animateurs du club biblique et du catéchisme.
L’équipe d’animation.

Groupe de jeunes (Post-KT) : infos à la rentrée.
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GROUPES EN LIEN AVEC LA PAROISSE
Visite des lieux de culte par les collégiens
7 journées sont prévues pour lesquelles il faudra 4 accompagnants par demi-journée. Les prochaines dates retenues sont les suivantes : 

le mardi 21 mai, jeudi 23 mai, mardi 28 mai, jeudi 30 mai, mardi 4 juin et jeudi 6 juin.
Entr’Aide protestante : 2 rue Kléber à Belfort, sur rendez-vous, 06 20 86 82 55.
Aumônerie des hôpitaux : rencontres régulières dans nos locaux.
ACAT Belfort : le groupe se réunit une fois par mois. Interface paroisse protestante : Élise Debu-Carbonnier, elisedebucarbonnier@

mailo.com, 06 85 11 49 98.
Cercle de silence : le dernier mercredi du mois, de 18 h à 18 h 30, place Corbis à Belfort.

ÉLECTIONS AU CONSEIL PRESBYTÉRAL
Conseiller presbytéral, un des ministères de l’Église

Le Conseil presbytéral est un ministère collégial qui a une responsabilité locale, un ministère d’écoute de Dieu et de la communauté, qui 
accompagne l’Église locale ou la paroisse à définir ses priorités pour annoncer l’Évangile et les manières de le faire, qui garde le cap, qui 
reconnaît les compétences des membres de l’Église locale ou de la paroisse et qui discerne les personnes à appeler pour les projets, les activités, 
qui s’assure aussi du bon fonctionnement administratif de l’association cultuelle, qui s’ancre dans la prière et le partage biblique, en étroite 
synergie avec les pasteurs. Sa mission est donc en effet de rassembler et d’animer la paroisse ou l’Église locale, tout en maintenant la solidarité 
avec le consistoire, l’Église régionale et universelle. La vie d’une paroisse ne repose pas uniquement sur les pasteurs. Les conseillers sont là 
pour les entourer et être au service de l’Église.

Nouveau Conseil presbytéral
Le 7 avril, après le culte dominical, l’association cultuelle de l’Église Protestante Unie de Belfort a tenu son assemblée générale ordinaire. 

Enfin pas si ordinaire que cela, puisqu’il s’agissait en outre de renouveler le Conseil presbytéral.
Avec sept membres en plus des pasteurs qui en sont membres de droit, le Conseil presbytéral est élu à bulletins secrets. Sur l’équipe sortante, 

cinq (Béatrice Verry, Denis Croënne, Etienne Chalamet, Franck Randrianaly et Haingo Ravaroson) se représentaient et deux membres de 
l’ACEPU de Belfort proposés par le Conseil presbytéral : Isabelle Juppy et Staëlle Ranivoson ont complété la liste des candidats. Élu avec une 
belle unanimité, le nouveau Conseil presbytéral a désormais quatre ans pour penser et travailler à l’avenir de la paroisse. Nous nous devons de 
le porter dans la prière.

Le nouveau bureau du Conseil presbytéral
Lors de sa séance du 16 avril, le Conseil presbytéral a procédé aux élections internes dont voici les résultats :
- Présidente : Béatrice Verry ;    - Trésorier : Denis Croënne ;
- Vice-présidente : Isabelle Juppy ;    - Secrétaire : Haingo Ravaroson.
Par ailleurs, Béatrice Verry, déléguée titulaire (ou Haingo Ravaroson, déléguée suppléante), représentera la paroisse aux synodes régionaux.
Franck Randrianaly, délégué titulaire (ou Staëlle Ranivoson, déléguée suppléante), représentera la paroisse aux assemblées consistoriales.
Nous remercions de tout cœur Anke Baumgartner, Benoît Michau et Jean-Paul Olivier, anciens conseillers qui ont œuvré pour notre paroisse 

pendant de longues années. Ils n’ont pas compté leur temps et leur énergie, merci !
Dieu est présent au sein de notre paroisse depuis sa création. Il inspire nos discernements, délibérations et décisions. Il nous guide durant 

nos moments de joie et de peine. Qu’il nous aide à demeurer fidèles à nos engagements et nous montre comment nous pouvons être son Église, 
aujourd’hui et dans l’avenir. Nous sommes reconnaissants pour les hommes et les femmes qui ont formé le corps du Christ dans cette paroisse 
et ceux d’aujourd’hui qui nous donnent de l’espoir en l’avenir.

Bénis-nous, Seigneur, et aide-nous à imaginer notre avenir ensemble.
Au nom du Conseil presbytéral, le pasteur Aymar Nkangou.

DENISE VA NOUS MANQUER

Elle était très impliquée au sein de la paroisse dans différentes activités. 
Elle s’est occupée très longtemps du concernant les aînés, organisant des 
goûters, des conférences, des sorties aux restaurants des alentours.

Elle a fait partie de la chorale, dans le pupitre des alti, et n’hésitait pas 
à faire des répétitions à son domicile, derrière son piano.

Nous avons eu le plaisir de la voir au dernier marché de Noël, derrière 
le stand des petits gâteaux et des confitures, qu’elle a géré de nombreuses 
années. Elle a passé la main à Joëlle, avec bienveillance et disponibilité. 

Elle était très appréciée des paroissiens pour sa gentillesse et son 
expertise, sa positivité. Oui, Denise va nous manquer…

Nous exprimons toute notre sympathie à sa famille.

Denise Risler - Auteur : DR
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Au revoir Eric !
Eric Demange est arrivé dans notre paroisse en 2012, après une 

vacance d’un an d’un de nos deux postes pastoraux. Eric et Nicole, 
son épouse, se sont installés au presbytère de la rue Kléber.

Auparavant ministre de l’Église Réformée de France, Eric fut 
le premier pasteur nommé à Belfort après la création de l’Église 
Protestante Unie de France (EPUdF) qui réunit les confessions 
réformée et luthérienne. Il avait d’ailleurs œuvré activement pour 
cette union au niveau national.

À Belfort, Eric a d’abord effectué son ministère pastoral en 
binôme avec Mirana Diambaye, puis avec Éliane Stengel-Blaind (sur 
un poste à mi-temps pendant un an).

Suite à l’arrivée d’Aymar Nkangou dans notre paroisse le 1er juillet 
2018, Eric a conseillé le jeune pasteur proposant tout au long de cette 
étape importante. Les deux collègues ont assumé ensemble la charge 
de la paroisse.

Eric s’est investi dans l’œcuménisme (par exemple dans le groupe 
œcuménique inter paroissial de la rue Voltaire ou lors de voyages 
œcuméniques à Rome et en Allemagne « sur les traces de Luther et 
de Bach »), le dialogue interreligieux, le travail avec les jeunes et 
l’aumônerie des prisons. S’il a pu susciter quelque étonnement au 
départ (« Quoi, un pasteur sans robe pastorale ? »), ses talents de 
prédicateur, en particulier, étaient très appréciés, ainsi que sa grande 
sincérité.

En raison de graves problèmes de santé, Eric a dû réduire son 
activité professionnelle, voire l’interrompre complètement, à 
plusieurs reprises. Aujourd’hui sur la voie de la guérison, il a décidé 
de prendre sa retraite au 1er juillet 2024.

Nous remercions de tout cœur Eric et Nicole (très active au sein de 
l’Entr’aide Protestante) et leur souhaitons le meilleur pour l’avenir !

Au revoir Aymar !
Anicet Aymar Nkangou Loulendo est arrivé dans notre paroisse 

le 1er juillet 2018 afin d’y effectuer son proposanat (une période 
de formation pratique de deux ans qui précède l’admission comme 
ministre de l’EPUdF). Aymar s’est installé au presbytère de la rue 
Guidon, où son épouse, Nathalie, a pu le rejoindre en 2019.

Originaire du Congo-Brazzaville, Aymar a passé quelques années 
au Maroc, où il a entamé des études de théologie à distance, avant de 
venir en France pour poursuivre ses études à l’Institut Protestant de 
Théologie, à Montpellier. Lui qui se destinait d’abord à une carrière 
scientifique ou industrielle, a formé au fil des années un projet de 
ministère pastoral.

Ce projet a abouti avec la reconnaissance officielle de son 
ministère lors d’un culte au temple Saint-Martin de Montbéliard en 
septembre 2020.

Aymar a animé la vie spirituelle de notre paroisse en étroite 
coopération avec son collègue Eric, et il a assumé une responsabilité 
grandissante pendant les absences d’Eric pour raisons de santé.

Apprécié pour son charisme et son sens de l’écoute, Aymar s’est 
investi, entre autres, pour le projet de vie de notre paroisse. Il accorde 
un intérêt particulier à la diversité au sein de l’Église, pour laquelle 
notre paroisse multiculturelle est un bel exemple.

Souhaitant trouver un meilleur équilibre entre vie professionnelle 
et familiale, Aymar a décidé de quitter Belfort au premier juillet 2024 
et de prendre un nouveau poste à l’Église Protestante Unie de Reims 
- Épernay.

Nos remerciements chaleureux et nos meilleurs vœux pour 
l’avenir accompagnent Aymar et Nathalie !

Anke Baumgartner

Eric et Nicole - Auteur : Béatrice Verry

Aymar et Nathalie Nkangou - Auteur : DR

NOS PASTEURS QUITTENT BELFORT
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UNE JOURNÉE À LA PRAIRIE
Le 8 février dernier, dans le cadre des conférences de Racines et chemins, et en association avec l’association Saint Martin, bien commun, 

s’est déroulée à l’église de la Prairie à Montbéliard, une conférence à trois voix féminines, précédée d’un atelier sur le thème de l’identité.
Dans l’après-midi, nous nous sommes retrouvés pas loin de quarante dans une petite salle accueillante. Un peu serrés, certes, mais dans 

une ambiance détendue, autour de trois femmes qui vont animer cet atelier. La pasteur Emmanuelle Seybold, présidente du conseil national de 
l’EPUdF, Lilia Bensédrine, spécialiste de l’islam et présidente du festival de musiques sacrées du monde à Strasbourg, ainsi que Janine Elkouby, 
écrivaine et professeur de lettres, présidente de l’association judéo-chrétienne de Strasbourg. Le thème : Qu’est-ce qui fait mon identité ? Ma 
provenance, ma culture, mon métier, ma religion ? Autant de questions que nous pouvons nous poser. Nous avons joué, nous avons exposé nos 
points de vue, nous avons débattu, et puis nous sommes tombés d’accord pour dire que nous sommes tout à la fois. Différents selon le temps, 
selon les interlocuteurs, selon les expériences accumulées. Nous sommes le visage que nous montrons, et aussi celui qui n’appartient qu’à nous. 
Après deux heures de ce « remue-méninges », nous nous sommes retrouvés dans le salon d’accueil de l’église, afin d’y goûter une collation 
bien méritée. Ce moment de convivialité était bien venu et nous a permis d’attendre l’heure de la conférence. À 20 h, le monde commence à 
arriver. Cette fois, une centaine de personnes s’installe dans l’église moderne et spacieuse. Sur l’estrade, nous retrouvons les trois femmes qui 
ont participé à l’atelier. La conférence s’articule autour du livre Des femmes et des Dieux, un trialogue entre une pasteure, une rabine et une 
imam, sur le cheminement de foi de chacune au sein de leur communauté.

PAVILLON KLÉBER
 La « salle Kléber » de notre paroisse est en attente de travaux 

après les dégâts dus à la grêle de juin 2022. Pour nous aider à réaliser 
des travaux coûteux et indispensables, et pour donner une impulsion 
à la campagne de dons menée par la Fondation du Patrimoine, le 
Conseil presbytéral a invité M. Jean-Christophe Tamborini, archiviste, à 
donner le 5 mars une passionnante conférence sur « Kléber, militaire et 
architecte – Son œuvre à Belfort et dans sa région ».

Jean-Baptiste Kléber, né en 1753 à Strasbourg a combiné 2 carrières. 
Ayant perdu son père et son beau-père très tôt, il a néanmoins bénéficié 
de l’appui de la famille de ce dernier et s’est formé en architecture à 
Paris. Il est militaire à partir de 1777, successivement au service du 
duc de Bavière puis dans l’infanterie autrichienne et fait carrière aux 
Pays-Bas et au Luxembourg. En 1784, il est nommé Inspecteur des 
bâtiments publics, entrepreneur des fortifications pour les baillages de 
Belfort-Thann et Hirsingue et Inspecteur particulier des bâtiments de 

l’abbaye de Masevaux. On retrouve son travail à Chèvremont, Larivière, 
Grandvillars, Étupes, Florimont, Courtelevant, Bourogne, Thann, Masevaux … Il est adepte d’un néo-classicisme inspiré de son apprentissage 
parisien auprès de Chalgrin. Il participe aussi aux projets pour l’Hôtel de ville et un hôpital militaire à Belfort. Quant au pavillon Kléber, il fut 
construit sur un plan carré au milieu de jardins et agrandi à plusieurs reprises. En 1850, César de Waldner de Freundstein, receveur particulier 
des finances à Belfort, très attaché à l’église protestante, offrit ce pavillon qui faisait partie de sa propriété. Ce bâtiment servit de lieu de culte 
dès janvier 1855 et jusqu’à mai 1877, date à laquelle le nouveau temple fut inauguré.

À partir de 1787, le poste de Kléber ayant été supprimé, il travaille pour des propriétaires privés. Mais en 1792, il rejoint l’Armée du Rhin, 
puis celle de l’Ouest où il est nommé général et celle du Nord. Rallié à Bonaparte, en 1797 il le suit en Égypte (où il sera blessé lors de la prise 
d’Alexandrie) puis en Syrie. En 1799, Bonaparte rentre en France et confie le commandement de l’armée d’Égypte à Kléber. Il est assassiné au 
Caire en 1800 par un étudiant syrien.

La Fondation du Patrimoine a ouvert une souscription pour la réfection de la toiture du pavillon. Vous êtes invités à lui envoyer vos dons à 
www.fondation-patrimoine.org/les-projets/salle-kleber-a-blefort, sic !

   Marie-Christine Michau

C’est Emmanuelle Seybold qui ouvre le bal. Elle se présente : elle a grandi dans une famille protestante réformée et a choisi dès l’enfance de 
mettre la parole de la bonne nouvelle au cœur de sa vie. Puis Janine Elkouby prend la parole à son tour : née dans une famille juive d’Alsace, elle 
a reçu les valeurs fondamentales de sa religion, mais aussi celles de la république française. Elle a voulu jeter des ponts entre ces deux facettes 
de son identité. Et enfin, Lilia Bensédrine : elle est l’héritière de deux cultures, tunisienne et française. L’interculturalité représente pour elle 
un défi et une richesse. Puis chacune a défini la place que sa religion donne aux femmes. Chez les protestants, on peut dire que l’église a suivi 
le mouvement social. Il faut dire qu’aucun argument théologique n’était recevable, la bonne nouvelle s’adressant à tous, hommes ou femmes. 
Pour la religion juive, l’effort a été plus ardu. Jusqu’en 2006, les femmes n’étaient pas éligibles au consistoire. Beaucoup d’hommes ont résisté 
au changement. Il existe bien quelques rabines en France dans des communautés libérales, mais elles sont toutes formées à l’étranger, l’étude du 
Talmud étant encore refusée aux femmes. Quant à l’islam, Lilia nous a cité le Coran où l’égalité entre homme et femme est présentée dans de 
nombreuses sourates. Elle nous a parlé de la femme du Prophète, et de Marie la mère de Jésus, dont la vie est plus détaillée que dans la tradition 
chrétienne, et qui est honorée chez les musulmans.

Les présentations de la place des femmes ont suscité quelques questions de la part de l’assemblée, et la conférence s’est achevée sur une 
évidence : il y a encore du travail pour que les femmes prennent leur place au sein de toutes les communautés. Alors que celles-ci y gagneraient 
en sensibilités différentes et complémentaires.

Sylvie Crolle

RETOUR SUR QUELQUES ACTIVITÉS DES MOIS PRÉCÉDENTS

La salle Kléber. - Auteur : JPvC
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Les conteuses. - Auteur : Sylvie Olivier

La chorale éphémère. - Auteur : Sylvie Olivier

FÊTE DU SEQUOIA À CLAIREGOUTTE, LE 5 MAI

Pour sa 11e fête annuelle, et après avoir célébré les arbres, l’eau, le 
vent, les abeilles et la lumière (entre autres sujets) l’ASRPC a choisi de 
consacrer sa journée du 5 mai aux fruits. Les fruits à goûter au repas, 
qui a rassemblé à la salle des fêtes plus de 120 personnes, les fruits à 
travailler le matin, avec des ateliers confitures, greffage et poésie, et des 
fruits à découvrir l’après midi sur plusieurs de leurs facettes, d’abord 
en sujets de contes avec Lucie et Bernadette, puis en objets d’études 
avec Raphaël Mersin, de l’association des Croqueurs de Pommes. Ce 
thème avait bien sûr orienté le choix du chant apéritif interprété par 
une chorale éphémère mais enthousiaste qui a chanté à deux voix et 
avec accompagnement à l’accordéon le Temps des Cerises (chanson 
particulièrement adaptée au contexte géographique de Clairegoutte, 
traditionnellement inclus dans le Pays de la cerise). Ce thème  avait 
été spirituellement introduit au culte de la matinée par Marianne Von 
Allmenn, qui nous a fait réfléchir sur notre engagement au service du 
Christ grâce à la parabole du figuier. Souhaitons que, contrairement au 
figuier qui ne portait pas de fruits, le Séquoia continue de transmettre 
les fruits de la convivialité, de l’accueil et du partage… Alors, rendez-
vous l’an prochain, pour la 12e édition ?

Sylvie Olivier

De gauche à droite :  Lilia Bensédrine, Janine Elkouby, Emmanuelle Seybold. - JPvC

Une équipe de choc pour le ménage de Pâques dans le temple. - Auteur : JPvC
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LE MOT DU TRÉSORIER
Le temps passe vite ! … Voilà 12 années que j’assume la trésorerie de la paroisse 

de Belfort et que je vous informe 4 ou 5 fois par an sur la situation des comptes au 
travers du Mot du Trésorier. Mais au moment où vous lirez cette rubrique, je ne serai 
plus trésorier et vous connaîtrez Denis Croënne, mon successeur. En effet, les statuts 
de notre association cultuelle limite à 3 mandats successifs le poste de conseiller 
presbytéral…

Que dire de la fonction que j’ai assumée pendant de longues années ? Elle a été pour 
moi très enrichissante. Elle m’a permis de voir que les finances, même si elles ne sont pas 
le cœur des activités de la paroisse, restent le nerf de la guerre. Sans argent, la paroisse 
ne peut pas fonctionner. Les dons apportés par nos paroissiens servent en priorité à 
rémunérer nos pasteurs, mais aussi à assurer l’entretien des bâtiments, les dépenses 
de chauffage et d’électricité, à payer nos impôts (qui ne sont pas négligeables !) et 
beaucoup d’autres dépenses…

Le rôle du trésorier est aussi de pouvoir faire un bilan des années passées et d’anticiper l’avenir. Un seul graphique permet de voir 
l’évolution des finances de la paroisse : la variation des offrandes nominatives et de notre contribution à la région Est-Montbéliard (E-M) 
depuis 2012. On constate une baisse de moitié de ces 2 paramètres. Il est inutile de mettre en cause nos donateurs qui, chaque année, donnent 
un peu plus. On assiste plutôt à une érosion du nombre de paroissiens et à la disparition de gros donateurs. Une extrapolation du graphique 
pourrait nous faire dire que dans 8 ans, les offrandes nominatives et notre contribution à la région E-M tombent à zéro ! Espérons que l’avenir 
nous prouvera le contraire…

Depuis très longtemps, l’essentiel des dons ont lieu au mois de décembre lors de l’appel à l’Offrande de Noël, ce qui a pour effet de 
déséquilibrer fortement notre contribution à la région E-M. Aussi, depuis 2022, le Conseil presbytéral a décidé de faire appel à des dons en 
milieu d’année pour pouvoir rééquilibrer cette contribution. Vous trouverez une enveloppe intitulée Offrande nominative 2024 insérée dans 
ce journal pour que vous puissiez faire un geste en ce milieu d’année.

Un virement ponctuel sur le compte bancaire de la paroisse et mieux un virement permanent mensuel est possible. Intitulé du 
compte :

Église Protestante Unie de Belfort - IBAN : FR76 1080 7000 3403 8195 3401 117,  BIC : CCBPFRPPDJN
Le Conseil presbytéral remercie par avance toutes les personnes qui répondront à cet appel. En souhaitant bonne chance au nouveau 

trésorier, je vous dis « Au revoir » !
Benoit MICHAU

benoit.michau@wanadoo.fr, 06 95 27 42 96.

Intérieur de l’église évangélique mennonite. - Auteur : JPvC

Une assemblée attentive. - Auteur : JPvC

PREMIÈRE SORTIE DU GROUPE CONVIVIALITÉ
À la suite de l’article de Christine Rondot concernant le pavillon Kléber, paru dans 

l’Est Républicain du 5 mars, j’ai été contactée par M. Roger Ramseyer, de la communauté 
mennonite de Belfort. Il m’a tenu des propos forts intéressants sur l’achat et l’utilisation de 
la salle Kléber par les mennonites après la construction du temple, ainsi que sur l’histoire 
des mennonites dans la région. Suite à ce contact, il a accepté de présenter ces informations 
à un public plus large, ce qui a provoqué la première sortie du groupe de convivialité.

Béatrice Verry 

Le mercredi 8 mai en après-midi, le groupe de convivialité a effectué sa première 
sortie : une découverte de l’église évangélique mennonite des Perches, à Belfort. La 
météo, relativement agréable, permit à certains de rejoindre le lieu à pied.

Dans un premier temps, les membres de la communauté mennonite présents 
sur place nous ont fait visiter leurs locaux : un extérieur très sobre au milieu d’un 
écrin de verdure ; un intérieur moderne, spacieux, fonctionnel (une attention 
particulière a été portée aux salles destinées aux enfants et aux jeunes) et réparti 
sur deux niveaux.

Dans un second temps, réunis autour de tables installées dans la salle d’agapes 
(totalement ouverte sur la salle de culte), nos hôtes (notamment l’un de leurs 
anciens, Roger Ramseyer) nous ont résumé l’histoire des mennonites dans la région 
(principalement dans le Territoire de Belfort et le secteur de Montbéliard), ainsi que 
leurs liens avec notre salle Kléber qui fut en leur possession durant une vingtaine 
d’années à la fin du 19e siècle (de 1875 à 1896), documents historiques originaux 
à l’appui.

Nous avons ensuite pu librement poser des questions et échanger. Une petite 
collation nous a été offerte pour clôturer la rencontre.

Nous avons passé un bon moment, aussi agréable qu’enrichissant, et sommes 
reconnaissants à nos hôtes mennonites pour la gentillesse de leur accueil.

Une première sortie très réussie du groupe convivialité qui a mobilisé une 
quinzaine de personnes de notre paroisse.   

Isabelle Juppy


